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• Le sujet n’est pas limité à l’Irlande même si la question du Home Rule irlandais est bien 
évidemment capitale. 

• Les candidats devront prendre en compte plusieurs échelles ou cadres: 
- un cadre correspondant aux trois provinces ou nations qui virent émerger des mouvements 

pour le Home Rule pendant la période propose à l’étude (l’Irlande, l’Écosse, le Pays de 
Galles) 

- le Royaume-Uni dans son ensemble 
- l’Empire 
La question de l’autonomie d’une ou de plusieurs des parties du RU posait en effet la question de 
l’unité du RU mais aussi celle de l’unité de l’Empire à la tête duquel était le RU. 

• On notera aussi que le débat sur la question du Home Rule a coïncidé du point des dates avec 
des discussions et un intérêt pour la question du fédéralisme (cf M. Burgess, J. Kendle). Pendant 
notre période se sont posées deux questions qui nécessiteront d’être abordées en corrélation à 
celle du Home Rle : 
-la possible constitution d’une fédération du RU ou d’un RU fédéral (projet aussi défendu sous le 
nom de « home rule all round ») 

• -la question d’une possible fédération impériale (N.B. : établir une fédération de l’empire visait à 
renforcer l’unité de celui-ci et non à le démembrer ; les partisans d’une fédération étaient donc 
divisés sur la question du Home Rule : certains y étaient opposés en raison du risque de 
démembrement de l’empire ; d’autres considéraient le Home Rule comme la 1ère étape pouvant 
mener à une fédération de l’empire). 

 

• Peu de candidats auront bénéficié de cours spécifiques portant sur l’histoire de l’Irlande, de 
l’Écosse ou du Pays de Galles. Avant même d’avoir abordé la question du Home Rule 
proprement dite, le sujet exige que soient maîtrisées un certain nombre de repères et de 
connaissances de base : 
-sur la vie politique britannique (dates des élections législatives, succession des gouvernements, 
noms de principaux acteurs (PMs, Home Secretaries, Irish Chief Secretaries, Irish Lord 
Lieutenants, Scottish Secretaries), évolutions du Parlement britannique et transformations de la 
vie politique avec structuration des grands partis et émergence de nouveaux partis dans un 
contexte de réforme du droit de vote et de démocratisation de la vie politique). 
-sur l’évolution de l’Empire : plusieurs colonies du peuplement gagnèrent en autonomie et, pour 
certaines, se structurèrent en fédérations/L’Empire se trouva aussi contesté 
C’est dans cette perspective que plusieurs ouvrages généraux ont été référencés en début de 
bibliographie. La liste est un peu longue et n’est pas hiérarchisée ;  plusieurs ouvrages peuvent 
être suggérés sur un même thème de façon à donner plusieurs options possibles de lecture aux 
candidats . Certains ouvrages ont aussi l’avantage de proposer quelques pages voire un chapitre 
sur la question du Home Rule donc. 

 

• Les questions ou thèmes qu’il paraîtrait indispensable d’aborder seraient les suivants : 
- les mouvements pour le Home Rule à l’échelle locale/des provinces : on pourra insister sur 

les points de convergence qu’ils purent présenter et les relations qu’ils purent entretenir. Les 
divergences seront aussi à souligner. Le Home Rule fut débattu à Westminster et en dehors 
de Westminter : il fut donc défendu par des députés mais aussi par des organisations extra-
parlementaires très diverses. Les députés favorables au Home Rule parvinrent-ils à former 
un ou des partis politiques ou a-t-on affaire à de simples groupes de pression ? 
 

- « What was home rule all about ? » Cette question est délicate dans la mesure où le terme de 
home rule ne fut pas le seul employé pour faire référence aux aspirations irlandaises, écossaises 
et galloises. Il conviendra de distinguer ce que souhaitaient les Home Rulers et ce que les 
gouvernements britanniques furent prêts à offrir. Quelles étaient aussi les implications plus 
concrètes des projets proposés ou discutés : défini simplement, le home rule correspondait à la 
restitution d’un parlement chargé des questions dites locales mais le débat sur le Home Rule 
posait d’autres questions : s’agissait-il d’une redéfinition de l’Union ou d’un projet séparatiste ? 
Quelles étaient les relations envisagées entre Parlement central et parlement locaux ? Quid de la 



dimension financière ? Quelle relation à la Couronne britannique était-elle envisagée ? etc. On 
pourra aussi mentionner le fait que les débats donnèrent lieu à la présentation de multiples 
alternatives (Chamberlain’s central board scheme, projet de devolution en 1904 de la part de 
l’Irish Reform Association de Lord Dunraven, the Irish Council Bill of 1907 pour ne donner que 
trois exemples). 
 

• - Au delà des trois nations (Irlande, Écosse, Pays de Galles), la question du Home Rule eut des 
partisans et des ennemis. Il conviendra de s’interroger sur les positions adoptées par les partis 
britanniques sur un sujet qui fut parfois clivant : parti libéral, parti conservateur, parti travailliste. 
On veillera à rappeler que ces partis n’étaient pas des blocs monolithiques mais étaient 
composés de plusieurs courants aux sensibilités différents. Les candidats devront aussi aborder 
la question de l’unionisme, en tenant compte de plusieurs faits : 

o il exista de nombreuses formes d’unionismes (britannique, irlandais, libéral, conservateur, 
etc.) 

o avec des organisations extra-parlementaires et une présence au Parlement 
o et l’unionisme ne saurait être réduit à un phénomène strictement Protestant. 

 
- Le Home Rule et l’Empire : les colonies purent être des sources de soutien moral et financier 
pour les mouvements en faveur du Home Rule ; elles purent aussi représenter des sources 
d’inspiration (cf. question du précédent colonial). Les débats sur le Home Rule purent inspirer 
d’autres mouvements (nationalistes) ou d’autres débats (fédération impériale). 

 

• La période 1870-1914 est marquée par plusieurs périodes cruciales : 1885-6, 1892-3 & 1909-
1914 mais on aurait tort de négliger les périodes intermédiaires qui furent riches également 
(1870s  =émergence du mouvement en Irlande/ 1895-1905 : relation entre les conservateurs et 
le parti libéral unioniste/ débats sur des alternatives comme le Irish Council Bill etc.) 
 

• La bibliographie ne liste pas de sources primaires mais celles-ci sont abondantes et variées 
(discours parlementaires et extra-parlementaires, documents officiels, correspondance, 
pamphlets et essais divers, presse, etc.). Elles sont le fait de voix essentiellement masculines. 
Toutefois, les femmes, bien que privées du droit de vote, étaient actives politiquement et 
certaines prirent position pour ou contre. 

 

• La bibliographie comporte peu de références portant sur l’historiographie car le sujet exigerait de 
prendre en compte de multiples historiographies, ce qui paraît  lourd. Il pourra cependant être 
bénéfique de donner quelques repères aux candidats sur l’évolution du/des discours historique(s) 
concernant l’histoire de l’Irlande et du nationalisme irlandais (nationalisme, révisionnisme, post 
nationalisme & post-révisionnisme) ; celle du nationalisme écossais. Les ouvrages les plus 
récents peuvent être les lectures les plus utiles pour appréhender certains faits : certains sujets 
ont été explorés davantage ou différemment à l’aune de commémorations (parti parlementaire 
irlandais, parti libéral unioniste, crise de 1912-4 ou Gladstone) ; le Royaume-Uni n’est plus étudié 
comme une entité dominé par l’Angleterre mais comme la réunion des 4 nations aux histoires 
spécifiques et interconnectées (new British history/ four nation approach/études comparatives); 
l’étude de la vie politique ne se limite plus aux grands personnages et aux grands événements 
(intérêt pour les études locales, la question du soutien populaire etc.) 

 

• Une version mise à jour de la bibliographie a été mise en ligne le 5 septembre. 


